
L'UE DISPOSE D'UNE SEULE LANCE DE RAMPEMENT
FACE AUX MILLE RAMPES DE LANCEMENT DES USA

Ursula, notre commissionnaire la plus corrompu(t)e, est tellement rompue à la reptation
qu'elle ne se déplace jamais que ventre à terre, et surtout lorsqu'elle a rendez-vous avec
le cher Donald pour se faire canarder de sanctions fiscales ; c'est alors qu'elle s'aplatit le
plus finement possible, telle un lombric qui lui lèche goulûment la semelle de ses santiags.

De ce Potus hargneux, elle accepte sans rechigner toutes les généreuses affres qu'il lui
offre spontanément, en le remerciant chaleureusement au lieu de mégoter, ne serait-ce
que pour la forme. Car elle est totalement tétanisée à l'idée de provoquer par inadvertance
l'ire irrépressible de l'impétueux Trump, et c'est pourquoi elle préfère encore être moquée,
ridiculisée voire humiliée en public plutôt que fessée devant tout le monde !

Ainsi lui a-t-elle soldé toute l'UE au rabais plutôt qu'à l'encan, incapable qu'elle est de faire
monter les enchères, mais désireuse de réaffirmer la féodale soumission de cette petite
association paysanne qu'est l'Union européenne : ce vieux continent désuet d'à peine
quatre cents cinquante millions de vulgaires clampins, face aux tout-puissants trois cents
cinquante millions de citoyens étasuniens totalement à la page ou "Up to Date"... Quoi de
plus légitime, logique et naturel n'est-ce pas, finalement ?

Car les "VINGT-SEPT", dénués d'absolument tout ainsi que du reste, sont entièrement
dépendants du bon vouloir de la Maison-Blanche pour la moindre petite chose, broutille,
bricole ou vétille quelconque, voyez-vous. Les européen.ne.s sont totalement incapables
de quoi que ce soit, et cela dans tous les secteurs d'activité ou domaines d'oisiveté, tous
et toutes sont donc d'une nullité abyssale vraiment indépassable, hélas... Heureusement
qu'il y a les braves américains, sans lesquels aucune vie ne serait imaginable , ni en
France ni en Italie ni en Espagne ni aux Pays-Bas ni en Belgique ni ailleurs, enfin nulle
part de ce côté-ci de l'Atlantique ; en échange, ils n'exigent que notre gratitude via le
numéraire, et bien évidemment aussi, la fidélité numérique envers les GAFAM...
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